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par l’idole des pédagogistes, Meirieu. L’école pour imposer la
disparition de notre civilisation et de nos élites. Un système
éducatif qui doit s’adapter aux élèves au lieu de faire en
sorte que les élèves s’adaptent à notre moule, à notre école,
à notre modèle et grandissent, aient la chance de progresser
avec l’ascenseur social…

http://www.education.gouv.fr/cid86831/college-mieux-apprendre-
pour-mieux-reussir.html

Tout, ou presque, est à jeter mais essayons de mettre en
valeur  les  pires  décisions  qui  ont  été  prises  (et  sur
lesquelles  on  prétend  consulter  le  personnel…)  :

I         Le collège de 2016 devra mieux enseigner les savoirs
fondamentaux,  former  à  d’autres  compétences  et  avoir  un
fonctionnement  quotidien  assoupli  pour  s’adapter  à  la
diversité  des  besoins  des  élèves.  La  réforme  du  collège
concerne  simultanément  les  programmes,  les  pratiques
d’enseignement  et  l’organisation  pédagogique.

 Les évaluations nationales et internationales sont sans appel
: le collège aggrave la difficulté scolaire, particulièrement
dans les disciplines fondamentales. Sans mettre en cause la
compétence  et  l’engagement  des  enseignants,  force  est
aujourd’hui  de  reconnaître  lucidement  que  le  collège
cristallise les défauts de notre système éducatif. Il est
profondément inégalitaire, triant les élèves davantage qu’il
ne les accompagne dans la réussite. Il est monolithique dans
son approche disciplinaire, suscitant parfois l’ennui, voire
la perte du goût pour le travail et l’effort. Il est inadapté
au développement des compétences indispensables à la future
insertion des collégiens et peu efficace sur l’orientation et
la  lutte  contre  le  décrochage.  En  définitive,  le  collège
actuel est souvent peu motivant pour les élèves, anxiogène
pour les parents et frustrant pour les professeurs, auxquels
il ne laisse que peu d’autonomie.

http://christinetasin.over-blog.fr/article-philippe-meirieu-envoie-l-ecole-au-compost-46349400.html
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Traduction  :

Ce que l’on fait au collège serait  TROP DIFFICILE pour une
certaine partie de la population qui refuse de bosser ; ceux
qui font le strict minimum sont considérés comme excellents
par rapport aux autres, et c’est une inégalité inacceptable
pour les fainéants.

Naturellement c’est le collège qui serait responsable du peu
de goût de certains pour le travail et l’effort et non les
parents, les pubs, la télé, la vie facile… La solution ce
serait  bien  entendu  de  motiver  les  élèves  en  faisant  du
ludique, en les occupant sans les faire travailler. Ainsi les
parents ne prendraient plus de Prozac pour supporter l’idée
que  leur  progéniture  est  nullissime  et  les  professeurs,
échappant au carcan du programme pourraient se livrer à toutes
les envies et expériences pédagogiques qu’ils jugeraient bon
de pratiquer…

Mise en place :

 « C’est ce même impératif qui doit nous conduire à améliorer
la façon de transmettre pour les professeurs et d’apprendre
pour les élèves, en donnant aux équipes une marge de manœuvre
de 20 % du temps d’enseignement, dans le respect des horaires
disciplinaires. Ce temps dédié à un apprentissage différent
des savoirs fondamentaux, par le travail en petits groupes,
des  enseignements  pratiques  interdisciplinaires  ou  un
accompagnement individuel particulièrement renforcé en 6e, est
au cœur de la nouvelle organisation du collège.

Donner de plus grandes marges d’initiative aux enseignants :
20 % du temps consacré aux nouvelles modalités d’enseignement

La confiance dans la capacité des équipes pédagogiques et
éducatives à définir les réponses aux besoins de leurs élèves
est  une  des  clés  de  la  réussite  de  cette  réforme.  Elles
disposeront d’une réelle capacité d’initiative. Au total, les
nouvelles  modalités  d’enseignement  (les  enseignements



pratiques  interdisciplinaires,  l’accompagnement  personnalisé
et le travail en petits groupes) représenteront 20 % du temps
des enseignants qu’il leur reviendra d’organiser (en conseil
pédagogique)  en  fonction  des  besoins  des  élèves  ;  pour
l’apprentissage des élèves, ils représenteront 4 à 5 heures
chaque semaine :

 Transformer 20 % (20 % !!!! une heure sur 5 !!!! ) des
horaires  disciplinaires  en  bidouillages,  amusements,
expériences,projets à la gomme, interdisciplinarité ludique et
creuse….  autant  de  temps  qui  ne  sera  plus  consacré  à
l’apprentissage des connaissances et techniques nécessaires…
Le vide sidéral va s’installer dans un collège qui était déjà
à l’agonie.

II         Les programmes mettent les acquis des élèves au
cœur de la pratique (désormais, le programme, ce n’est plus ce
que l’enseignant doit faire avec les élèves mais ce que les
élèves doivent savoir).

Ils sont moins prescriptifs (ils font davantage confiance aux
enseignants et à leur connaissance des besoins des élèves).

Traduction 

Le programme n’a jamais été ce que l’enseignant doit faire
avec les élèves (où sont les Inspecteurs généraux censés avoir
travaillé sur cette réforme ? De façon évidente ce texte de
réforme a été écrit par des énarques et Bel Kacem qui ne
connaissent rien à l’école). Le programme a toujours présenté
les objectifs en terme d’apprentissage de technique et de
connaissance par l’élève. En niant ainsi l’évidence on peut
s’attendre à une inversion complète, ce qui est prouvé par la
mise en place proposée, montrant que c’est l’élève qui va
définir contenu et méthode…

Mise en place  



 Des éléments culturels et linguistiques des langues anciennes
seront intégrés dans le programme de français

Les  collèges  qui  proposaient  l’option  facultative  latin
pourront l’inclure dans la matière complémentaire Langues et
cultures de l’Antiquité. Les élèves pourront ainsi, s’ils le
souhaitent, poursuivre l’apprentissage du latin de la 5e à la
3e.

Ah  bon  ?  En  ayant  fait  disparaître  le  capes  de  lettres
classiques, en n’étant pas revenu sur la décision calamiteuse
de permettre à des enseignants de lettres modernes d’enseigner
sans avoir jamais fait de latin, en ayant supprimé la licence
de lettres classiques  ? De qui se moque-t-on ? Bref, on va
saupoudrer  quelques étymologies ici et là  pour justifier la
disparition de l’enseignement des  langues anciennes et faire
disparaître, avec, une élite amoureuse de notre langue, de
notre passé, de notre culture. 

http://resistancerepublicaine.com/2013/les-socialistes-font-di
sparaitre-nos-racines-grecques-et-latines-seule-marine-le-pen-
sinsurge/

http://resistancerepublicaine.com/2014/ils-tuent-aussi-le-grec
-et-le-latin-fin-de-la-licence-de-lettres-classiques/

 Les nouveaux programmes de mathématiques vont construire chez
les  élèves  la  culture  mathématique  nécessaire  à  la
compréhension  du  monde  d’aujourd’hui  et  rendront
l’enseignement  des  mathématiques  plus  attractif.

 Nous y voilà, il faut du  fun, il faut que les petites
racailles  kiffent  les  maths  pour  avoir  accès  aux  études
scientifiques..  Ce qui suppose en avoir fait disparaître
toute difficulté, toute complexité… tout intérêt. et toute
utilité  pour  notre  pays.  Pas  grave,  on  importera  des
scientifiques  indiens  ou  chinois.

Plus  simples,  plus  lisibles,  plus  progressifs  et  plus
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cohérents,  les  nouveaux  programmes  [d’histoire]  permettront
aux élèves de mieux maîtriser la connaissance du passé

Plus simples… simples comme les élèves…

 

À compter de la rentrée 2016, pour mieux s’approprier des
savoirs  abstraits,  les  élèves  bénéficieront  d’enseignements
pratiques interdisciplinaires. Ils permettront aux élèves de
comprendre le sens de leurs apprentissages en les croisant, en
les contextualisant et en les utilisant pour réaliser des
projets collectifs concrets.

Ces projets s’inscriront dans l’un des huit nouveaux thèmes de
travail  correspondant  aux  enjeux  du  monde  actuel  :
développement durable ; sciences et société ; corps, santé et
sécurité ; information, communication, citoyenneté ; culture
et création artistiques ; monde économique et professionnel ;
langues  et  cultures  de  l’Antiquité  ;  langues  et  cultures
régionales et étrangères.

Ces temps de travail sont des moments privilégiés pour mettre
en œuvre de nouvelles façons d’apprendre et de travailler pour
les  élèves.  Ils  développeront  l’expression  orale,  l’esprit
créatif et la participation.

Bref,  ils  développeront  le  goût  du  rien,  du  facile  et
concourront à mettre davantage, par comparaison, au rebut tout
ce qui paraîtra  un peu difficile, qui nécessitera réflexion
et  temps.  Objectif   faire  disparaître  de  futures  élites
atteint.

L’expérience, désastreuse, des TPE en lycée (et c’était en
lycée où les jeunes ont,  au moins sur le papier, des bases
pour inventer et trouver eux-mêmes),avait été abandonnée… Les
voici de retour au collège, sous la pire forme qui soit,
l’interdisciplinarité, le règne du tout et du n’importe quoi.

http://fr.wikipedia.org/wiki/Travaux_personnels_encadr%C3%A9s


III    Aujourd’hui, le collège est trop uniforme. Il n’est pas
adapté à la diversité des élèves

Traduction

Il faudrait savoir… Quand nous sommes passés au collège unique
on  nous  a  dit  que  c’était  pour  plus  d’égalité,  pour  que
l’uniformité permette à tous d’avoir ses chances… Il semble
que l’on n’ait pas réussi à gommer  encore les différences et
que les « différents » ne soient pas pris en compte…

Nous  sommes  ainsi  passés  d’un  collège  qui  triait  dès  la
sixième en fonction des résultats et mettait les enfants dans
une des 3 voies possibles à un collège qui doit étouffer la
voix des aspirants aux connaissances pour donner la parole à
ceux qui ont un  souci avec l’école, avec l’autorité, avec les
femmes, avec la France, avec la société, ou qui ont tout
simplement la comprenette difficilette.

Mise en place

Afin de tenir compte des spécificités de chaque élève, des
temps d’accompagnement personnalisé vont être mis en place
pour  s’assurer  que  chaque  élève  maîtrise  les  savoirs
fondamentaux  et  pour  leur  permettre  d’approfondir  leurs
apprentissages.  Ces  temps  d’accompagnement  personnalisés
serviront aussi à apprendre à chaque élève les méthodes de
travail.

Des  horaires  dédiés  à  l’accompagnement  personnalisé  sont
prévus pour tous les élèves afin de s’adapter aux mieux à
leurs besoins hétérogènes.

Par âge
En  6e,  tous  les  élèves  auront  3  heures  d’accompagnement
personnalisé afin que la transition école-collège se fasse
dans les meilleures conditions (voir aussi encadré « Garantir
la  continuité  école-collège  »).  On  y  fera  acquérir  plus
explicitement les méthodes : prendre des notes, apprendre une



leçon, faire des révisions, comprendre et rédiger un texte
écrit, faire une recherche documentaire, etc.

En  5e,  4e  et  3e,  les  élèves  auront  au  minimum  1  heure
d’accompagnement personnalisé permettant l’explicitation des
attendus, l’approfondissement, l’entraînement, la construction
de l’autonomie ;

Tous  les  élèves  bénéficieront  du  même  nombre  d’heures
d’accompagnement  personnalisé.

Ça,  c’est  de  l’égalité.  Les  pauvres  mômes  qui  ont  tout
compris, qui bossent tout seuls et vite, qui travaillent avec
leurs  parents  (salauds  de  privilégiés)  …   vont  devoir  se
farcir 2 à 3 heures par semaine en petit groupe avec des
neuneus qui ne comprennent rien quand ils pourraient, eux,
approfondir, apprendre, en ayant des heures de cours, des
vrais. De quoi les dégoûter de l’école. C’est bien entendu
fait exprès.

On m’a rapporté qu’un reportage télévisé avait présenté des
collèges expérimentaux où les enfants arrivaient en classe,
déballaient qui des cartes, qui un sandwich, qui   les jeux
sur téléphone portable, histoire de  ne pas être traumatisés
par un environnement directif et déstabilisant.

Je ne peux le croire, mais je sais qu’ils en sont capables.

Quant aux pauvres gosses pleins de bonne volonté qui ont un
peu plus de mal que d’autres, c’est de vrais cours qu’ils ont
besoin, d’heures supplémentaires de français ou de maths, pas
d’heures où on va leur apprendre à faire leur sac ou apprendre
à apprendre. Je ne sais qu’une chose, issue de l’expérience de
ma longue carrière d’enseignant, on n’apprend pas à apprendre,
on apprend quelque chose, et c’est à force d’apprendre, de
chercher à apprendre quelque chose (un poème, une leçon, du
vocabulaire… ) que l’on trouve la façon de faire  qui vous
convient.  J’ai  quitté  l’enseignement  il  y  a  4  ans  en
découvrant que la nouvelle réforme des programmes de lycée



(merci  Sarkozy)  avait  pour  conséquences  de  transformer
l’enseignement de la littérature en terminale en partie en
heures de communication, que les heures de soutien de français
en seconde ne seraient plus consacrées à enseigner en demi-
groupe  l’art  de  la  dissertation  mais  à  «  apprendre  à
apprendre  »  avec  interdiction  de  faire  du  soutien
disciplinaire, que l’on allait proposer aux élèves des modules
qui leur permettraient d’analyser des brochures touristiques
au lieu de feuilleter Les Lettres persanes… 

4 ans plus tard, je découvre, atterrée, la version collège de
Belkacem, c’est le même esprit, en pire.

Pauvres gosses. Pauvre école. Pauvre France.

Mais je ne dirai pas « pauvres profs », ils sont  suffisamment
capables de se mobiliser pour des choses qui ne les regardent
pas (2) pour qu’on ne leur pardonne pas s’ils laissent passer
ça. 

IV     Donner aux collégiens de nouvelles compétences adaptées
aux monde actuel

Constat 3 – Aujourd’hui, le collège est inadapté à l’évolution
des élèves et de la société

 

Traduction 

Jetons tout l’héritage du passé, au diable Molière, Pasteur,
Einstein, la dissertation et le commentaire et préparons nos
chères têtes blondes (blondes, vraiment ? ) à savoir devenir
des Loana

Mise en place 

Au-delà  de  donner  du  sens  aux  apprentissages,  les
enseignements  pratiques  interdisciplinaires  ont  une  seconde
vertu : ils permettent aux élèves d’apprendre le travail en

http://fr.wikipedia.org/wiki/Loana_Petrucciani


équipe, de proposer, de s’exprimer à l’oral, de conduire un
projet.  Ces  compétences,  qui  sont  indispensables  pour  la
poursuite des études, la vie en société et l’insertion sociale
et  professionnelle,  sont  aujourd’hui  insuffisamment
travaillées au collège.  Dans les pays où le travail en groupe
a  été  institué  à  l’école,  comme  à  Singapour,  les  élèves
pensent le plus souvent qu’il est utile de partager les idées
et apprennent plus vite en travaillant à plusieurs. Ils ont
par ailleurs tendance à se sentir mieux à l’école et à avoir
une plus grande confiance dans leurs enseignants. Enfin, leur
capacité à coopérer, l’ouverture dont ils font preuve face à
de nouvelles expériences favorisent leur insertion sociale et
professionnelle.

Il  y  a  juste  quelques  nuances  à  apporter.  C’est  qu’à
Singapour, l’autorité de l’enseignant signifie encore quelque
chose. C’est qu’à Singapour l’ascenseur social et la réussite
scolaire sont encouragées, bien vues et  nécessaires et qu’à
ce titre les élèves qui travaillent en équipe le font pour
appliquer des cours théoriques et progresser, pas pour passer
le temps et éviter de s’ennuyer…

V     – Faire du collège un lieu d’épanouissement et de
construction de la citoyenneté, une communauté où l’expérience
individuelle et l’activité collective sont privilégiées

 La boucle est bouclée. Il s’agit bien de former un nouvel
élève, un petit d’homme qui n’existe plus en tant qu’individu
avec un destin et des ambitions, mais un petit imbécile qui
parle, bien qu’il n’ait rien à dire (l’expression orale à
développer  revient  sans  cesse  dans  ce  projet),  qui  est
considéré  comme  un  futur  ouvrier  à  la  chaîne  auquel  on
interdit de construire seul l’ensemble de la voiture et d’en
être fier. On fait de lui un morceau d’un puzzle, réduit à
participer mais surtout pas à être.

On s’arrêtera là, bien que la matière soit celle d’un livre à
écrire. Le reste, la mallette des parents, ouvrir l’école aux



parents pour la réussite des élèves, mesurer et améliorer le
climat (si, si, c’est écrit en toutes lettres) scolaire, c’est
du téléphoné. J’ai gardé le meilleur pour la fin :

VI   Mettre fin à la ghettoïsation des collèges

Après avoir décidé d’investir le moindre petit village, le
moindre immeuble, à coups de logements sociaux et d’immigrés,
illégaux  de  préférence,  restait  à  interdire  aux  Français
« l’entre-soi » dès l’école.

Gageons que les écoles privées, déjà saturées, ne vont plus
savoir où donner de la tête.

Gageons qu’en ces temps de chômage de masse, les parents ayant
fait un tout petit peu d’étude et qui le pourront décideront
d’enseigner à la maison à leurs enfants, afin de leur épargner
cette nouvelle forme de   déportation au goulag belkacénien.

Bonnes gens, il est temps de vous organiser en réseau afin
d’échanger avec d’autres parents, voisins, grands-parents, des
tours  de  garde  et  d’enseignement  comme  nous  les  avions
imaginés il y a 4 ans avec La Faute du bobo Jocelyn. 

En attendant, dites votre mécontentement ces dimanche 22 et 29
mars   dans  les  urnes,  ôtez-leur  toute  velléité  de  croire
qu’ils auraient le feu vert populaire pour nous amener en
enfer.

Christine Tasin

Résistance républicaine

 

(1) Défense des clandestins, de Leonarda… par exemple.

http://ripostelaique.com/acheter-nos-livres#ancre7
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